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sections canadiennes des organisations internationales. Il résulte des rapports de 

1924 que le congrès encaissait la taxe per capita de 58 groupes internationaux et 

trois organisations nationales dont la totalité des membres canadiens, au nombre de 

109,884 répartis en 1,458 sections locales, étaient affiliés. A la fin de 1924, le Congrès 

comptait au total 117,110 membres, répartis en 1,596 sections. 

Syndicalisme in t e rna t i ona l a u Canada.—A la fin de 1924, 89 syndicats 

ouvriers internationaux, ayant une ou plusieurs sections locales au Canada, c'est-à-

dire cinq de moins qu'en 1923, exerçaient leur activité dans notre pays. Ces orga­

nisations possédaient toutes ensemble 2,034 sections locales au Canada, groupant 

201,981 membres, soit une diminution de 45 sections et 1,862 membres sur l'année 

précédente. Ces syndicats internationaux groupaient 78 p.e. de la totalité des 

ouvriers canadiens organisés sous les auspices des syndicats. 

Fédérat ion canad ienne d u travail.—La Fédération canadienne du travail, 

qui s'appelait autrefois Congrès national des métiers et du travail, fut fondée en 

1902, le Congrès des métiers et du travail ayant alors expulsé de ses rangs les Cheva­

liers du Travail et toutes les autres unions qui se tenaient à l'écart du mouvement 

international. Ces unions dissidentes formèrent un nouveau groupe central, d'un 

caractère essentiellement national, lequel adopta en 1908 son nom actuel. Cette 

nouvelle organisation fut, pendant un certain nombre d'années, soutenue surtout 

par la classe ouvrière de la province de Québec, mais graduellement les affiliations 

de Québec diminuèrent et le centre de ses activités fut transporté à Toronto, il y a 

quelques années. A la fin de 1924, la Fédération réunissait 3,990 membres répartis 

en 16 sections locales directement affiliées. Deux organisations centrales sont éga­

lement affiliées à la Fédération; leurs membres, de même que ceux directement affiliés 

dont on vient de parler, sont compris dans le groupe des syndicats nationaux. 

(Tableau 3). 

Organisat ions ouvrières an t i - in te rna t iona les .—Il existe au Canada 18 

groupements d'ouvriers qualifiés d'unions anti-internationales, dont sept combattent 

ouvertement les syndicats internationaux; certains de ces groupes ont été constitués 

par des sécessionistes des syndicats internationaux; tous ensemble ils comptaient 

au 31 décembre 1924, 21,761 membres, formant 268 sections. 

Organisat ions indépendantes .—On compte également dans la Puissance 33 
associations ouvrières, locales et indépendantes; on sait que 29 d'entre elles grou­
paient 11,901 membres à la fin de 1924, mais les quatre autres n'ont pas fait connaître 
leur situation. 

Fédérat ion des ouvriers ca thol iques du Canada.—A l'époque où les Che­
valiers du Travail exerçaient leur action dans la province de Québec, il existait dans 
cette province quatre unions indépendantes, une des journaliers et trois des ouvriers 
du cuir et de la chaussure. Jusqu'en 1902, ces quatre unions étaient représentées 
aux conventions annuelles du Congrès des métiers et du travail du Canada. Cette 
année-là, dans le but d'attirer les unions indépendantes sous la bannière des orga-
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